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Vous trouverez dans ce numéro: 


LE GRAND BLEK 
BULL ROCKETT 


LA LUNE NE SERAIT 
PAS SEULE 


D'autres aventures du 


GRAND BLEK 


et du 


PETIT TRAPPEUR 


MAIS DIFFERENTES 


dans 


le formidable mensuel 


KIWI 


PATRIOTES 
PMÉRICAINS. 


dE CHEF 
DES TREAPF- 
PEURS 
FEINT OE- 
TRE /VRE 
£Z T1IU/- 
SANT 1e 
S'AÆAPPROCHE 


GEMENT ! 


IL FAUT PASSER À LA BARBE 
DES ANGLAIS ! ÉCOUTEZ, EL CHIC, 
JE VAIS ESSAYER D'ATTIRER 
L'ATTENTION DES SOLDATS TANDIS 
QUE vous ŒCONDUIREZ LE CHAR- 


D ACCORD ! 

MOI AUSSI 2E 

VEUX CONTRIBUER 
À CE QUE 
vous APPELEZ , 


“LA LIBERTÉ ”, 
chti 


TROPLE coU- | 
. \ DE, MON VIEUX : 
HAIP.. MAIS DE ÉLOIGNE- LE, 
LUI A1 PROUVÉ JDEK | 
E LE TÉŒUILA 
ÉTAIT MEIL- 


Se … HIP. NON... NON... TE VEUX 
£E VEUX TRINQUERIZ VOUS ENIVRER VOLS y 
AVEC VOUS ! 


/ Fi 


UNE BELLE LA DE GLADFUUPE ! 
CE BLEK EST UN PHÉ- , 


sos ÊL 1N\Z p 
N OIRE : , 
= re NOMÈNE !/ JE VAIS PouU- 


ŒQU'EN DITES 


JEK ! TOMMY !\ 
QUE SE PFAS- - 
SOR ! VOICI LES 


SE-T-L 2 J'AI 
ENTENDU | BRUITS QUE TU, 
DU BRUIT RS ENTENDUS . 


jf D Es ) 
=” Si 
il 


HÉ TOI, 
RÉVEILLE-Toi / 


QU'EST-cE 
QUE C'ESTZ 


RIEN ! JE VEUX 
TE RENDORMIR 


FourRœuoI vous 
ÊTES -vous RÉVEIL- 
LÉS 7 2E VAIS vous 


LE BRCIT AITTIRE 


AIS 
L'AITEN TION... 
MILLE CANONS! 


ON Nous ATTA, 


ALLEZ, EL CHICO !/ 
C'EST LE MO- 


LS SONT TROP 
; | OCCUPÉS LA 
ME ES DEDANS POUR 


FRIRE ATTEN- 
| TION À Moi | 


: BROCHE AVEC MA 
QUE VOUS ÉTIEZ / BATONNETTE / / 
Si NOMBREUX, 


ui LE CONVOI 


MAIS CET INDIVIDU 
EST PASSÉ / 


RESSEMBLE À L'HOM- 
DE TOUTE ME DONT NOUS A 
FAÇON, Mol, PARLÉ LE CAPI- 
JE M'EN TAINE WiL- 
SORTIRA) 1 DER ! 
CONDUISONS 
LE À NOTRE 
OFFICIER !/ 


TROP DE CHOSES N\ 
SONT ARRIVÉES 


Pourquoi vous 


DEPUIS QUE 
vous ÊTES À 
LA JAMAiQUE ! 
JDE Suis DÉCi- 
DÉ À vous 
EMPÈCHER 


EN PRENDRE À 
Moi FOUR AUSSI 
PEU ? 3 AVAIS 
BU ET J'AI COGN 
UN PEU vos 
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MON CHER CAPITAI- je 
NE !/.. @QUEL MA- vous vous 
TROMPEZ ,'LE 


LENTENDU !5E SuUP- x 
POSE QUE C'EST FRANGRIS" / vO- 
TRE AMI EST AC- 


UNE ERREUR 


CUSÉ D'AGRES- 


S\ Vos HOMMES 
SION AUX 
FORCES PU- } 
BLIQUES . 


ONT ARRÈTÉ 


CE QU'A FAIT 
VOTRE AGNEAU) : 
CINQ HOMMES 
GRAVEMENT CON 
TUSIONNÉS, CONDUIT: 
Œœut SOIT AU À L'HOPITAL, DIX AU- 
MONDE ! UN / TRES SOIGNÉS À L'IN- 
AGNEAU |! FIRMERIE POUR LUXA- 
TIONS, HUIT MEUBLES 
DÉMOLIS , TROIS PORT 
MJENFONCÉES ET UN 
MUR ÉCROULÉ / 


C'EST CE QUE 
vous APPELEZ 
UN AGNEAU 7... 
JE LE FERAI 
PENDRE CET IN- 
DIviDY DOCILE ! 


VPAR SAINT REPRENEZ 


MBTTRE D'RC- 

CORD, MON CA-{ VOTRE er 
PTE © LI FONCTIONNE 
BÉREZ MON 

AMI ET... ©... 

D'AI LAISSÉ 

TOMBER _// 

MA BOURSE / 


CL Er 


ON T'ENFERMERA 
LA PRISON DE 
PORT ROYAL ET 
À L'AUBE TU TE 
IBALANCERAS 
AU BOUT D'UNE 


CET HOMME 
S'EST TROP 
MOQUÉ DE 
Mol 
SERA PENDU 
DEMAIN 1! 


LA FORTE- 
PRESSE 
AE EST 
CONDUIT SE 
[7LCVE 
S/Æ EN 
ECLEL de! 


AIATIS F1 
PEINE C7 
POLTE 
EST- ELLE 
OUVERTE 
PLE Coc- 
CLP T 
BON OIT 
CONTME 
NE 
FLE... 


[i 


TENTER QUOI QUE CE SOIT SIGNIFIE 2 
SUICIDER ! J'AI L'IMPRESSION QUE L'AF- 
FAIRE EST BEAUCOUP PLUS GRAVE QUE 
JE NE CROYAIS !/ 


MFAITES PLACE, 
CANAILLES/JDE NE 


PL Y7 A DÉJA 
UN INDIVIDU DæÆ 
TON ACABIT 

DANS CETTE CEt- 
LULE ! Vous vous Æ 


VEUX PAS MOISIR 

LA - DEDANS |! VOILÀ 
DES MOIS QUE J'AT- 
TENDS |! 


DE NE VEUX LE MALHEUREUX |! 
PAS FINIR IL EST VOUÉ À UNE 
MES Jours MORT CERTAINE |! 
DANS CETTE 


US Era, 


mis 


RAMENEZ-LE 
DANS SA 
CELLULE ET 
FAITES BONNE 


| | L@ 
LA A7 2 Dé 
a 24 0 
A © 
ee L\AESA | ES 
” 


Ke 
Rats 
En 


RAT ETES 


REGARDE - BIEN 
CET HOMME ET ; 
MÉDITE UN PEU, 
SUR cE œU'iL T'AR 
RIVERAIT Si TU ES+ 
SAYAIS DE FAIRE 


à” COMME LUI / 


fWLOER RE- 


FUSE DE SE 
LAISSER CoR- 


TROP MON- 
TÉ CONTRE 
BLEK / 


IL SAVAIT QU'IL 
ALLAIT À UNE 
MORT CERTRINE _ À] 
ET L A TOUT DE ME- 
ME RISQUÉ SA DER- 
NIÈRE CARTE / 


\/ NOUS N/RALLONS 


TOUT DE MÈME 

PAS ATTENDRE 

ICI LES BRAS. 
CROISÉS / 


f 5E PEUX RASSEMBLERN 
TOUS MES HOMMES, 
UNE CENTAINE Au 
MOINS ! CE SONT DES 
MUCHACHOS HARDIS 
ET LS ME SUIVRONT 

PROFESSEUR ! 


NON, EL 
CcHIicCO! CE 
SERAIT UN À} 
VÉRITABLE M RS4 


f5' ni TOUJOURS MÉN 
‘PRISÉ LES GENS 
ut COMBATTRIENT 
OUR UNE \DÉE 


JMÈME UNE ARMÉE 
ENTIÈRE NE POUR- | 
RAIT ENLEVER LE FORT. 
L FAUT TROUVER 
AUTRE CHOSE / 


IL NOUS 
RESTE PEU 
DE TEMPS 

POUR PEN- 


NE T'EN FAILS 
PAS ! JE 


PLUTOT QUE POUR || THUR!'MARIS) NE PERDRAI 
DE L'ARGENT ! MAIS DÉPÈCHE PAS UN 


Si ON PEND MON AMI 
BLEK,DE DURE QUE JE 
TORDRAI LE COU AU 


CAPITAINE WILDER / 


INS -y 


DONNE TROP DE 
TRA VAL / À L'AUBE 
ON LE CONDUIT SUR 
LES REMPARTS ET. 
PLOUF... DANS LA 
MER!LES BOULETS EN- 
PS VER 


ES RRINENT LE COR 
! 


ES 


CE N'EST FRAS 
Pour TOI “ 
QUE JE SUIS 


VOILÀ MON 
TRAVAL ! 
JE coups LE 
CORPS DANS 
UN SAC, 
JD'ATIACHE 
DEUX BOULETS 


ON M'R DIT QUE cE 

SERAIT BIENTOT 

TON Tour ! iL FAU- 

DRA AU MOINS 

Œ@UATRE 

BOULETS | NE 

Pour TOI : #POURRAIS-TU 

PAS CHANGER 

DE DIS - 
cours 2? 


fu M'ES SsyMPA- N 


THIQUE / DEMAIN 
JE TE FERA UN 
SERVICE SPÉOAL ! 
DE VRAIS ME 
JDETER UNE 
GOUTTE DE 
RHUM DERRIÈRE 
LA GLOTTE / cE 
TRAVAIL M'A 
DONNÉ SOIF / 


JE VIENS DE LE 


UNE ARMOIRE AVEC 
DES CHEVEUX BLONDS: 


VOIR | IL SE TROUVE 
AVEC UN MORT QuE 


PEU APRÈS. |f DE TE DON-N 
NERHI TOUT 


4 N SE que T0 
SALUT ,'LE VOuUDRAS 
FRANGAIS"/ | Si TU ME REN 
VERSE- MOI JSEIGNES ! ON 


COMME TOU- 
JOURS! LA 
OÙ L'EAU 

EST LA 


FLUS PROT 


DONNEZ-MOI UNE 
GUITARE ! 


HOURRA ! UNE 
IDÉE MERVEIL- 
LEUSE VIENT 
DE VISITER 
MON GÉNIAL / 
CERVEAU 


VOUS NE VOULEZ 
TOUT DE MÈME 
PAS ATTIAQUER 
LR FORTERESSE 


SILENCE ! Si 
LE PROFES- 
SEUR A PRIS UNE 


GUITARE ON PEUT 
ENLEVER UNE fl 
FORTERESSE , 


CHACUN DE POR TODOS LOS 


VOUS A-T-IL D/ABHIOS / S1 NOUS 
BIEN COMPRIS ? :f APGNONS  ,Nous 
BON !/ ALORS POuRRONS DIRE QUE 
4 QUE DIEU Nous NOUS AURONS RÉUS- 
E VIENNE EN 81 LE COUP LE PLUS 
C4 RAIDE |, AUDACIEUX 
à ŒU'ON FAIT 
IAMRIS TEN- 
l 
_ Last: 
2 
£ 
£ 
S 


TU AS TON 
COUTEAU ? TENDRONS 


ALORS Bon- A L'EN- 
NE CHANCE, DROIT CONV 
RODDY ! J NU ! 


OUF ! J'ÉTAIS 
À BOUT DE 
SOUFFLE |! 
VOICI LA 

TOUR où 

BLEK EST / 
ENFERME. 


TERONS L'HISTOI- 
RE DE TIMOTHÉE 
Du! HUE 
PEINE DE >) #5 
MORT FT 
CONOPMNÉ. 


ET À LA 
MER 
JDETE TOUT 
NU 1. 


NSdèmvmh 


MAIS. C'EST 
WLA voix Du 
PROFESSEUR / IL 
VEUT PEUT 
ÊTRE ME 


COMMUNIQUER 


UN MESSA- 
GE ! 


MAIS AUPARA- 

VENT TOUT 

DE GO ON dc 

PORTA LE 

COLTETE PA 

D'UN COUP LE 
L'BÉEE ! 


J'ESPÈRE QUE 
BLEK M'AURA 
COMPRIS / 


D 
7 
/ 
4 


\ 


V'ET FUORS QUE TOUS 

VE CROSAIJENT 
MIORT, dE VILENT 
NAGEL 


out, RODDY ! 
TU ES cou- 
RAGEUX, 
MILLE | FM | 
cASTORS l ! 


LEUREUX Ti- 

MOTHÉE AU 

PLOMB qui 

À L'INS- 

TANT VA |, 
ARRIVER : 


LOODT . 


IT, LES À 
MIIS ÉLEELES dl 


L'AVERTISSEMENTN 
DU PROFESSEUR 
ÉTAIT FROVIDEN- 
TIEL/ JE ME Suis 
LAISSÉ TOMBER 
UN INSTANT 
AVANT LEcOUP 


JL M'A PARU 
VOIR QUEL- 
ŒQU'UN LA-HAUT 
DE ME Suis 
PEUT- ÊTRE 


): TROMPÉ / | 


JE DOIS SORTIR 
D'ici AFIN DE PUNIR 
ceux qui ONT 
TIRÉ SUR RovoYyl. 
JDE REGRETTE 

DE NE Pouvoir 
LAISSER REPOSER 


EN PAIX CE 


si TOUT VA 


B'EN ON 


SE GSSE 
ONS LE 
C'INCELfE.. 


L 
DÉPÉCHEZ-VOUS 
D'EMPORTER 
LA DÉPOUILLE, 
Nous Avons 
ENCORE OÙ 
TRAVAIL / 


COMME IL EST 
LouRD! JE N'AU- 
RAIS JAMAIS 
CRU OU'IL 
PESAIT y 
TANT 


DEBOUT ! LE 

BOURREARU 

T' ATTEND /.… 

MAIS CE N'EST 

PAS LE CONDAM; 
NÉ !.. 


22) 


CONDUISEZ-LE . 
SUR LES 
REMPARTS / 


ALORS A SIGNIFIE 
QU'ii SE TROUVE 
DANS LE SAC ! 


ARREÈTEZ ! 
NE JETEZ 
PAS LE SPACE, 


ALARME ! LE 

PRISONNIER, 

S’ ENFUIT 

NE JETEZ PAS 
LE SAC / 


SELS 
VE /TINES 


LE d'EE. 


ARREÈTEZ, /0IO7S !/ 
LE PR/ISONNIEZ 
NOUS 7 JOUÉS 


CCPCD 


1, » 
4 1 (à 


LS 


MAIS BLEK 7 L'AIDE 
LE SON COTE TE 
SE L'/BÈRE LA- 
PIDENMENT. 


UNE SECONDE 

D’ HÉSITATION 

ET CES MESSIEURS 
NE M'ENVOYRIENT 
PAS PAR LE FOND ! 


DesceNDEz 

SUR LES Ro- MILLE / 
CHERS! IL VA CASTORS | 
ESSAYER DE ‘ : Œ@YELLE 
GAGNER LE : CRGANISA- 
RIVAGE |! Ti- 


LE PROFESSEUR ©cCuUULTIS A 


DU GÉNIE! JE N'AURAIS 
- JAMAIS 


/ 
CRU QU'UNE 


ÉLOIGsNoNS -Nous / 

LES TUNIQUES 

ROUGES POURRAIENT 
NOUS VOIR | 
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UNE DE NOS._ 
BALLES À DU 
LE FRAPPER 
À MORT OÙ ALOR 
L NR PAS PU, 
SE LIBÉRER . 


LE Qu 
CROIS AIT 


7 inISSEZ- MO VOUS 
EMBRASSER, PRO- 
FESSEUR / JÈ ME DE- 
MANDE COMMENT VO- 
TRE BOÎTE CRANIEN- 
NE PEUT CONTENIR 
UN CERVEAU | 
AUSSI ÉNORME ! 


ON PEUT ÊTRE AUSS: 
MODESTE QUE JE LE Suis 
MAIS DE TEMPS À 
AUTRE ÇA FAIT GRAND 
PLAISIR DE VOIR RINSI 
RECONNAITRE ON INTELLI 
ENCE ! DANS MES BRAS 


ar 
ATTENTION,) JE NE RE- 
BLEK | NONCER AI MAIS ŒUI 
LE cAPI- PAS À RAS - ES-TU 
TAINE WIL- / SEMBLER 
DER A D'AUTRES 
UNE DENT ARMES POUR 
CONTRE LES EMME- 
vous! it NER EN 1 
NE FAU- AMÉRIQUE |! 
DRA PAS 
vous MON- 


BRAVO, / INDIVIDU Œul EN 
TU ES FOU BLEK, EL CHCO / /VENDRAIT MAIS 
MAIS JE MÉ SENS eÙ 2) Lt FAUT FAIRE 
LE DEVOIR DE SONT-ELLES / ATTENTION !/ 
T'ACCOMPAGNER L EST CHPA- 
DANS TES 
AVENTURES DE 
FOU ….. SAIS-TU 


 |.2£ SE/GNELR DE LA ANGLE, 
| .LE 10 Du Mois. 


VOICI LA 
BOUTIQUE 
DE RALLIC 
où 1 
EXERCE 
LA PRO- 
FESSION | 
D'USURIER: 


L'OR UE 
TU PORTES 
sous LE 
BRAS FERA 


SALUT, RALUCN 
J'AMÈNE 

UN AMI qui! 
DÉSIRE TE 
CONNAÎTRE ‘: 


# 


PAS D'ARGENT, 
Nous SOMMES Pru- 

TÔT VENUS PAR PITIÉ, 
VOUS EN OF- Œ NE PFRONON- 
FRIR ! cEez PAS 

cE MOT 


e 


CR 
Lai E 


P'BAS LES PATTES, RALLICIN 


JE TE CONNAIS / L'UNE 
DE CES PIÈCES POURRAIT 
RESTER ATTACHÉE À TES 


BIEN SÜR, à 


MESSIEURS | 


JE vous 
DONNERAI DOIGTS ! TU AURA 
LA MAR- L'OR œUuAAND TU 


NOUS DONNE- 
RAS LA MAR: 
CHANDISE 


CHANDISE / 
MAIS LRISSEZ 
MOI REGRAR- 
ER... TOUCHER.. 


SOYEZ CET- 

TE NUIT PAS DE Nous 

PRÈS DE ROULER PAR- 

LA CABANE ]| CE QUE MON 
AMI ET MOI 
NE PLAISAN- 

FLEUVE, TONS PAS ! 

Au Pic ou 

DIABLE | 


n 


QUX TP] 
QUZZ 


h 


TT 


CAPITAINE 
WILDER ! 
C'EST 
TRÈS IM-} 
PORTANT | 


N'OUBLIEZ 
PAS LA _ , 
CASSETTE : 


LA ANCIT 
TOMBÉE, 
SBCEK ET 
SES COM- 
LOG NONS 
IE LE- 
TOUVENT 
DEVANT 

LP CHTAINE 
AL UE Ole 


 OCaLE.) 


LE ! 
VOICI 


je AI ru 


VA 


SUI\VEZ-MOI 
ET VOYEZ 
PLUTOT !/ 


> ie 


cASToRs ! 


ÎLE FRANCÇAIL 
gere’ UN POUR QUE 
CcOURT-IL 


INSTANT . 
ATTENDEZ, 


OH MERCI, N 
MESSIEURS : 
VOUS AVEZ 
FAIT UNE 
BONNE 
RFFRIRE, 
JE Vous I 
ASSURE | 


"y 
ON DIRAIT 


œu'il A 
LE DIABLE 


EXPLIQUEZ 
VOUS, ‘LE | 
FRANGRIS”"{ 


LE CAPITAINE 
Vous A TENDU 
UN PIÈGE ! 
ABANDONNEZ LES 
ARMES! SAUVEZ 


’RAuuc lit A AVERTI 


LE CAPITAINE WIL- 
DER QUE CETTE 
NUIT VOUS REDESCEN- 
DREZ LE FLEUVE AVEC 
UN CHARGEMENT D'AR- 
MES ! NON SEULEMENT iL 
AURA VOTRE OR, MAIS LA 
PRIME POUR VOTRE 


ALLONS L'IN- 
TERROGER À 
\N PROPOS DE CETTE 
à AFFAIRE |! 


Nr UN PISTOLET 
A DEUx couûurs ! 
REN- 


LE à 
Ve 


TA 


Nous 
ALLONS VOIR 


QUESTIONS, ; 
h MISÉRABLE: 


ILE | | 
| 


NON | C'EST 
RALLIC oui 
DÉGUSTE / 
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PREGARDE 
BIEN MON 
POING ET 
RÉPONDS : 


ww 


LS SONT POSTÉS 
À DEUX MILLES 
D'1ci ! LA où 


LAISSE TOMBER LE 
ARMES, BLEK ET 
SAUVE-TOI / 

L N'7 À AUCUNE 
POSSIBILITÉ DE 
PASSER | 


BLEK NE SE REN 
DAMAIS AUSSI 


'ENVIE DE'TE 
TORDRE LE 


INUTILE 
D'ESSAYER 
DE LE CON- 


JE N'ABANDONNE 

SH AMRIS UNE PARTIE 
À MOITIÉ, 

cARAMEBA | 


VOUS AVEZ DÉJA 
TROP FAIT FOUR 
MOI ETIE NE 
PERMETTRAI 
PAS QUE vous 
DONNIEZ VOTRE 
VIE INUTILE- 
MENT / 


/ 
EST-CE MOI Qui TT. 
COMMANDE, ou LAISSEZ 
OÙ NON 7 EÆES- 
SAYEZ DE MONTER NOUS l 
SUR CETTE BAR- VENIR : 
QUE ET 
VOUS VER- 


BLEK I LN'EST PAS 
JUSTE QU'ILS SE 
SACRIFIENT / LS NE 
SONT PAS AMÉRICAINS 
ET LS NE =: 
PEUVENT PEUT-ÊTRE 
RESSENTIR RODDY 


TU AS BIEN FAIT À 


NON, PROFESSEUR | 
J'A1 CONFIANCE EN MA 
BONNE ÉTOILE !/ QUAND 
NOUS SERONS À QUELQUES 
CENTRINES DE BRASSES Du 
DANGER, J'IRAI SEUL À 

LA NAGE POUR VOIR 


LES FUSILS SONT PRETS !/ 
JE LES hA 


ST CHARGÉS 
JUSQU'À LA } 


PRÉPARONS 


Nous À 
ACCOSTER l 


S 
ÉEUTETRE MÊME Si NOUS 
LA DER- ÉCHOUONS 
NIÈRE FOIS ANS PAS ee 
NE SERA 

Sois Ver EN VAIN PUIS- 
QUE NOUS AVONS 
UN BEAU CHARGE: 
MENT D'ARMES À 


( 


% 
(Ok s PA) 


= R 
ST 


CES ROCHERS 
DOIVENT CA- 
CHER PAS MAL 
D'ANGLAIS |! 
JE VAIS | 
PLONGER 


VILLE CASTORS NN 


QUAND JE DONNE- 
RAI LE SIGNAL 
POUSSEZ LA BARQUE 
AU MILIEU DU coU- 
RANT ET LAISSEZ 
FAL- 


<] 
LER JERIS EN SoRTE 


BE NÎGE ENTRE 
DEUX EFL/X 
DUSQU' FF LE 
œutye AMEL TE 
LES PREMTIERS 
ÉCELELS. 


HOMMES 
SONT À 
LEUR 
POSTE 
MON CAPI- 


ILS ONT 
BARRÉ 
LE FLEUVE 
AVEC DES 
TRONCS 


BEN, LIEUTE- 
NANT! CES CA- 
NAILLES NE 
TRARDERONT PAS 
ET IL AURONT 

UNE BELLE) 

SURPRISE |, 


CE BARRAGE AFIN 
DE LAISSER PASSER 
LA BARQUE / 


C'EST QUEL- 


U'UN œul 
CA DÉMOLI l 


ès 


RE. Mure | | 
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OuvREz LE FEV. 
LUS ESS/SENT DE 
FORCER (dE 

BARRAGE 


VOYEZ CET 
HOMME 

DERRIÈRE | 
LES TRONCS. 


IL NE SERA PAS 
FACILE DE FAI- 
RE PASSER 
LA BARQUE 
Sous CETTE 
GRÈLE DEy 
PLOMBS 


PITERTIENT 
DES 
PRNIES. 


LLEZ, PROFESWY 
SEUR !/ MON- 
TRONS LEUR 
COMMENT TI- 


LA BARQUE NOUS NE 

OFFRE | PASSERONS 

UN PITEUX 7 PAS sous 
UNE PAREIL- 
LE PLUIE DE 


FOUSSÉE PAR UES REMOUS, 
‘Le CHPHMHOUPE S'ÉCRISE 
SUR ON ÉCLEL JUSTE 
SOUS LE EL NMOLKR! DES 


MULE BISONS ! 
NOUS SOMMES 


CESSEZ LE 
FEU SUR LA 


L S'AGIT N/ 
PLES A! 
MOINS QUE 
DE El 
CAICO ET 
DL "FRLN- 
LEPIS * PAT 
TLS V7 - 
L'AMMIENT 
D LA LEN- 
CONTE 
DES EN- 
SL LS... 


EN AVANT, MUCHACHOS | 
ENVOYONS Œ@UEL 
ONFETITIS AU CAP! 


SONT TROP NOMBREUX 
MAIS L'ESSENTIEL 
EST DE PER- 
METTRE À NOTRE 
AM BLEK DE 
PASSER / 


SANS NOS 
MYSTÉRIEU X 
AMIS NOUS 
SERIONS 
PERDUS 

A CETTE 
HEURE / 


TONNERRE ! AUCUNE ! 
LES ANGLAIS IMPORTANCE |! 
SE JETTENT / 
SUR NOUS 
MRINTE- ll 
NRANT : 


NOUS SOMMES 


PERDUS | BLEK, 
UAND TU RETOUR- 

NERAS EN AMÉRI- 
UE,DIS À TES AMIS 


DIOS, AMIGOS / 


fi. 
E 


{ 3e = « 
ER | — Be 


ZT 


PNOUS SOM- V'ENCORE N 
MES SAUVÉS / 
LES ANGEAIS 


Tous 
CES BRA-JPOUR TOUJOURS ! 
ADIEU À TOi ET À 
TES HÉROÏQUES 
MUCHACHOS u 


> ELA 


NOTRE CACHET- 
TE! 


voici 


NOUS ATTEN® 
DRONS LA NUIT 
ET NOUS EMBAR- 
ŒQUERONS TOUTES 

LES ARMES SUR 
LE “LIBERTY "/ À 


QLEL QUES 
AELRES 
PLUS TARO 
CA Clé” 
COLLE GA7- 


TANDIS QUE LE PROFESSEUR ET MOI 

NOUS CHARGERONS LES AUTRES AR- 
MES, To! RODDY, TU REJOINDRAS NOTRE NAVI- 
RE À LA NAGE ET TU AVERTIRAS NOS 


HOMMES DE SE TENIR 


PEU AFRÈS.. 


” 


PRÉPARONS 
NOUS 
NAGER 
JuUusQUu'AU / 


SE CcA- 
“LIBERTY ". 


CHRIENT 
PAR 1C1 


je vous d 


N'ÊTES QU'UN 
VULGRAIRE 
TRAÎTRE, 
d RALLIC/ cESs 


QUE JE ME 
RÉSIGNE- 
RAIS À 
PERDRE 
MES AR- 


- 
QUAND ON PEUT AVOIRI 


LUNE ET LES AUTRES, 
ON NE RENONCE FAS 
FACILEMENT À UN BON 
MARCHÉ / FiVANCE ! 
LE CAPITAINE 
WILDER TE REVESR- 
RA VOLONTIERS / 


BEAU Ÿ de NE DirAI 
TRAVAIL, = 


RALLIC ! 


FE 
APRÉS 
CYEGNOLE 


L'EFFET DE l4 DEOGLE 
CON TE/PINT. RCITODS 
PARLE... 
d/ 


…À MINUIT, GARDOEZ 
LS SORTI- LE PRI-_ ; 
RONT DE LA SONNIER : 
GROTTE ! MES 
HOMMES ET 
Mi FERONS/y 
LE RESTE 


| 


== 


57 


MAIS BlEK SE TROMFE.. 
D 


Nous T'AVONS Y 
DÉLIÉ LA 


CEPENDANT, DANS L'AF GROTTE.. 


FESSEUR !'\L EST 
BIENTOT MINUIT ! 
RODDY A DÉJA 
DÙ AVERTIR 
LES HOMMES 
DU NAYIRE : 


UNE POTION 
DE MA COM- 
POSITION | 


MILLE CASTORS ! 
BLEK M'A, 
APPRIS À 

ME DÉFRIRE DE 
æ, 
ÉCOUTEZ, 
ALLIC,L YA 
UNE CHOSE . 
QUE JE NE Vous 
A1 PAS DITE.. 
UNE CHOSE TRÈS 
IMPORTANTE ! 


APPROCHEZ 
ET JE vous 
LA ODiRAI | 


VOILA CE qu JE DOIS GAGNER 
JE VOULRIS LE NAVIRE À 
DIRE TOUT PRIX !/ 


TRAÎTRE / J'ESPÈRE QUE 


RA LA FORC 
D' ARRIVER, 


Zz FERME, PRO- 
A _ FESSEUR / 


ENFIN NOUS BUEK ET UE 
ALLONS QUIT- PROFESSEUR 
TER CETTE COURENT 
ÎLE INHOS-} : EN DFNGER 
PITALIÈRE / , S > d= MORTEL ET 
LUS LIEN OQ- 
LENT / 


LP SITE 

DE CETTE 

AVENTLLE 

CANS LE 

SREOCT SNS 

NEALÉLLO 
LE 


BiEk 


? MÉ. LA RADONTIVITÉ 
BA Æ TAIRE EST TELLE QUO" 

L'ATTRIBLE AU SATELLITE ANS- 

TÉREUX... 

CONTRE ATTAQUE... 


808 BONDI/T POUR RES 
GNER LE LIEU Fr nn DÉPART: 

IL COUPE PRR L 

DESSÈCHÉ D'UN TORRENT. | 


ILS SONT 
DEVRAIT 


BAH':BULL A 
TourEs LES CHANCES D'Y 
RESTES sus QUE NOUS 
L’Y RIDION 


LE NAVIRE SAUTERA, MAIS EN 
MÊME TEMPS , UN ENGIN DÉTRUIRA 
SaSHIQUE NOUS LE SATELLITE. 
TRUISRIENT 2 

PAS _DE DANGER. 
LORSQUE BULL 
DÉCLENEHERR 
LA BOMBE... 
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BOB EST. HORRIFIÉ . L'HUMANIT BOB PASSE M'IITÉDIATEMENT À 

EST MENACÉE ET ON COMPLOTE L'ACTION, 

CONTRE CELUI QUI RISQUE TOUT u POURVU _ QU'ILS NE 

POUR LA SAUVER. M'ENTENDENT,, Ni NE ME VOIENT! 
‘ “eACILS AURONT EU D 


DIFFICULTÉS 
QoPe PLACER 


LES SABOTEURS SONT GLACÉS. 
DE STUPEUR, 


5) KGESTE. OU 
GARE ! 


808, SRI ÊTRE RE LES FREINS 
x . 
=, 


/L_DESSER, 
LA JEEP ET COURT VERS 
SATELLITE... 


AVEC_UNE SEULE IDÉE EN TÊTE, IVENT ÊTRE DEDANS : 
CELLE D'ARRÊTER LE SABOTEUR. T QUE DE LES REMETTRE 
8.41. ,IL VAUDRAIT MIEUX... 


WN /ij 
1 pl 
: "+. A (PE 
ATELLITE EST L R MRIS UN. COUP SUR 
EUX ... C'EST ANOR||A D F LA NUQUE ÉTOURDIT/,/ 
-MAL. L E ! 808. /1) 
a: en a. À 


j 


) 


/ 
/ 
D 


lIAIS_AU BOUT DE QUELQUE 
TESTPS , LA SOUFFRAHNCE LE 
RÊÉVE/LLE. 


808 PTS ENFERMÉ DANS UNE V : OH! 
DR EE PÉRIIÉE DE OBUVRE 8 


CHA, 
L'EXTI 


UN SENTE ABSOLU 
LA CAB . SOB_ Ci 
.. PEUT - ON 
SAVOIR 7 


TU TE TROMPES , BULL! LE SRTELL 
EST ce LE DÉTON A 
MBE EST CONNECTÉ À 
FER, 


IL FAUDRA MODIFIER EN LA PASSIVITÉ DE BULL 
C* PARAIT 
ÉTRANGE 


MAIS TU NE 
BOUGES [SEE tr 
PAS : ÿ 
RL 


ous VOLONS 
CINQ. MINUTES ! 


+ 
ART 


TU ES TOMBÉ ASSOMMÉ 
ET ON T'A ENFERMÉ 
DANS LA SOUTE 

AUX VIVRES. 


L'ENGIN EST. PLACÉ AU 
DEHORS, IMPOSSIBLE DE 
LE DECONNECTER! 


U'ES ARRIVÉ TROP TARD,. 
DIN DILEMME : OU LANCER 
LA BOMBE ET SABLES 


vrves 


LD 57577) 4 
127771 7 @ 


... COMMANDERR DE LANCER 
ET DE SAUTER AVEC. 

NON;BOE TOUT 

EST HA | 


“QUE ,JUSQ) 
LT LUMINEUX 


T,Si NOUS CONNECTIONS LE DIS- 
SITIF AVEC LE SIGNAL LUMINEUX, 
NOUS POURRIONS NOUS ÉCHAPPER 


D’ AILLEURS , Si NOUS PARTIONS 
AVANT, NOUS TOURNERIONS 
ÉTERNELLEMENT DANS 
< L'ESPACE . 


IMPOSSIBLE ! CETTE FUSÉE DOIT 

TRE DÉCLENCHÉE EN UN POINT 
SITUÉ PLUS LOIN QUE CELUI DU 
LACHER DE LR = 


BIENTÔT LA PESANTEUR 
EST NULLE. 


NOUS RAPPROCHONS DU 
NAVIRE COSMIQUE .. 


RAPPROCHE 
DU TERME 
DU VOYAGE. 


SOUS PEU,LA LUMIÈRE 
DONNERR LE SIGNAL : 


LUMIÈRE BLANCHE: DANS 
VINST SECONDES, LA VERTE, 
DANS DIX , LA ROUGE: 
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DEFORS! | 


ZE CoOCOL), et- 
SEAL PRRASITÉ , DÉ= 
POSE SON ŒLF 
DENS LUN NIDDÉSEIR- 
TÉ, PLIS /L S'ENVA 


LDORSQLUE LE PROPRIÉ- 
ZBURE DL NID EST DE £E- 
_ TOUR, L REMARQUE VITE 
CET ŒUF TACHETÉ AL 
MILIEL DES SIENS. LA … 
PLUPRRT DES OISERLX 
 N°V TOUCHERBIENT PAS 


.…… . MAIS LE ROUGE - 
GORGE JETTE ÆAPF.I- 
DEMENT. L'INTELUS 


PBE - DESSUS 
BOLD ! 


LA LUNE NE SERAIT PAS SEULE 


Vos la fin du XVIIIème siècle, 
notre grand mathématicien  LA- 
GRANGE, avait étudié un curieux 
problème de mécanique céleste. Il 
disait que si trois corps de l’espace 
se trouvaient aux sommets d’un 
triangle équilatéral, leur position de- 
meurait éternelle. Jusqu’à nos jours 
on a considéré ce cas particulier 
comme trop particulier pour exister 
réellement dans l’espace cosmique. 
Or, voici qu’un astronome polonais 
annonce qu’il à découvert deux satel- 
lites terrestres. Il ne s’agit pas de 
planètes comme la Lune, mais tout 
simplement d'essaims de niétéorites 
qui se sont rassemblés en des points 
déterminés de lespace. Ces points 
sont tels que lattraction de la Terre 
et Pattraction de la Lune s’y éauili- 
brent de telle sorte qu’ils poursuivent 
leur chemin autour de la Terre sans 
jamais rencontrer l’une et l’autre. 


\. Jupiter 


2. Les Grecs 


3. Les Troyens 


Ceci rappelle au souvenir des astro- 
nomes la découverte qui eut lieu au 
cours du XIXème siècle. IL s’agissait 
d’une série de petites planètes situées 
entre Jupiter et Mars. Au début de 
notre siècle on en découvrit d’autres 
et finalement on se trouva en pré- 
sence de deux familles diestinctes: 
Pune circulant en avant de la planeie 
Jupiter, Pautre circulant en arrière, 
à semblable distance. On a donné à 
la première le nom des héros grecs 
de PIliade: Achille, Patrocle; à l’autre, 
le nom des héros troyens: Hector, etc. 
Or, on peut observer d’après notre 
schéma que la Terre, Jupiter et les 
Grecs forment un triangle équilatéral 
et que la Terre, Jupiter et les Troyens 
forment un autre triangle équilatéral. 

Voici donc, après des siècles, deux 
découvertes qui montrent combien le 
génie mathématique de LAGRANGE 
était en avance sur son temps. 


GNT LE OO 
SN . 
“SYERU PRINS:"" 
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